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MIRACULEUSE GUÉRISON DE SCROFULE,

UNE VIE SAUVÉE!

♦ Aurora (Ont.), 10 Avril, 1867.
Le présent est pour certifier que ma femme était affligée 

de Scrofules virulents aux jambes, et l’affection devint si 
grave que sa vie était sérieusement menacée. Je me suis 
procuré à ce moment de la Salsepareille et des Pillules de 
Bristol chez Mr^John Bond, Chimiste et Droguiste à Au­
rora (Ont.), et je suis heureux de déclarer que ces médica­
ments ont eu un effet merveilleux ; ils ont guéri la malade, 
et l’ont remise en parfait état de santé.

Votre serviteur,
HENRY L. REED.

Nous pensons que, lorsque des faits aussi positifs que ceux 
qui précèdent tombent sous les yeux des malades, ils ne j>eu- 
vent se refuser à croire dans la puissance curative extraordi­
naire

DE LA SALSEPAREILLE ET DES PILLULES.
Ce n’est pas comme si on leur demandait de croire dans 

des cures que l’on prétendrait avoir été effectuées dans des 
villes ou dans des régions éloignées, oît l’on ne peut pas 
prendre de renseignements. Le fait rapporté ci-dessus a eu 
lieu dans votre propre voisinage, il est rapporté par un 
citoyen de plus respectables d’Aurora (Ont.), et M. Bond, le 
pharmacien qui a vendu la médecine, est un homme dans 
une position et d’un caractère éminemment honorables, qui 
peut invoquer des témoignages tels qu’aucun doute ne puisse 
subsister aans les esprits les plus prévenus. Nous pouvons 
donc en tobte sûreté, engager de la mainère la plus pressante 
les personnes qui souffrent de scrofules ou d’uue affection 
quelconque du sang ou des humeurs, à ne pas tarder à es­
sayer l’usage

De la Salsepareille et des Pillules de Bristol,


